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Mais le patre auquel le p‘oélc donne fa parole dans ce
Noel, ne parle pas le patois forésien. Chapelon a sans
doute voulu mettre en scéne un berger du Vivarais, du
Velay ou 'un de ces pdires da Midi qui louent pour le
pdturage les montagnes du Centre et de I'Est de Ia
France. L'édileur de 1779 des Chapelon n’a pas com—
pris cel avalisquo : il le traduit ¢n nole par, l'aventure,
ce quirend le passage cilé toul & fail iniulelligible.

Un autre mol des dialectes de langue d’oc qui ales
mémes formes : avari, avali, abali, a un sens direcle-
ment contraire & celui que nous venons d'indiquer. I
signifie conserver, garder, élever. On le dérive du lalin
alere , tandis qu'on donne aval el avaler pour origine

a nolre mot.
ONOFRIO.



